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EDITORIAL
Les grecs (et la crise ouverte au cœur de
l’Union Européenne ; les 137.000 migrants
qui ont traversé la Méditerranée ce premier
semestre et les près 2.000 en sont morts ;
Daech, ses meurtres, ses atrocités et sa
stratégie de terreur savamment mise en
scène et les attentats commis en son nom ;
la lente montée de ces populismes repeints
aux couleurs républicaines ; et ce tiers des

habitants de la planète privés de
« toilettes décentes » (sources de maladies
réitératives) et, avec elles, de dignité…
Peut-on faire comme si tout cela n’existait
pas ? Et si non, qu’est-ce que cela a à voir
avec Carles, l’accueil et l’hospitalité offerte
aux personnes qui s’y trouvent ? 
Peut-être, simplement que, dans un monde
secoué de haines et de peurs, les mêmes
maux reviennent sans cesse pour tous,
jusqu’à nier les valeurs humaines les plus
élémentaires : refus et mépris affiché de
l’autre entraînant racisme et politique
discriminatoire ; perte des repères de
solidarité, nourrissant l’individualisme ;
séduction des sirènes du progrès
ininterrompu, qui ne débouche que sur une
prospérité compulsive et des machines se
substituant à l’homme ; « fétichisme des
équilibres financiers » (Jean-Marc Ferry),
qui réduit l’humain à l’épaisseur de ses
revenus ; non respect de l’autonomie des
personnes comme des états au fil
d’injonctions normatives qui sont loin de
porter le souci premier du bien-vivre
ensemble…

Face à cela, pas de peur. Juste la
ferme volonté de nous redire l’essentiel :
seuls une lucidité assumée, la relecture
attentive de l’histoire, la nécessité de faire
grâce à l’autre de sa dette 1 à mon égard
(Mt 18,23ss), le renouvellement de notre
regard et l’exercice d’une réelle solidarité
pourraient ouvrir un espace nouveau qui
fasse droit à l’autre et à sa présence pour
inventer ensemble un autre monde. Là est
notre vraie responsabilité vis-à-vis de tous,
y compris des générations à venir. Et « pas
seulement pour protester, mais pour aller
de l’avant et vivre » 2.
Il me semble que cela est vrai des grands
espaces de notre monde, comme des
mondes plus restreints de nos familles ou
du petit monde de Carles… où les choses
ne sont pas forcément acquises pour tous.

Illustration politique immédiate.
Je lis dans un quotidien national : « Il ne
s’agit pas de demander à un immigré qui
devient français de renier son histoire
personnelle, alors qu’elle est un apport

1 C’est bien ce qui a jadis été accordé à
l’Allemagne en deux temps : à Lausanne en
juillet 1932 (renoncement des Alliés aux dettes
dues en réparation pour dommages de guerre
prévues par le Traité de Versailles de 1919) ; en
1953, à Londres, qui verra la dette remise de
moitié… et permettra à l’Allemagne de ne
jamais rembourser plus de 5% de ses
exportations !

2 Pape François, discours aux « mouvements
populaires », le 28 octobre 2014.

pour notre pays… Les Français n’attendent
pas de nous que l’on soit une caisse de
résonnance de leurs angoisses. Pour cela,
il y a la grosse caisse du FN. » Venant de
Mme Rachida Dati, rien là pour nous
étonner. 

Deuxième illustration, dans un
autre journal : « La justice sociale n’est pas
une aumône, mais une véritable dette »,
déclare le pape François à Guayaquil
(Equateur). 

Ne reste plus qu’à faire vrai ce
genre de constats et d’appels pour la
totalité des aspects de notre vie. Ici et
ailleurs. Je crois bien que c’est urgent.

Olivier Pety
Président de l’association Mas de Carles 

AUJOURD’HUI
Les chiffres de l’accueil… 
Au 30 juin, 77 personnes différentes ont été
accueillies au mas (pour 86 actions). 
36 ont été accueillis dans le cadre du « lieu à
vivre », représentant 5.801 journées
d’hébergement.
18 ont bénéficié d’un « accueil immédiat »
(avant on disait « urgence ») pour 540 nuits
(et 20 passages).
6 personnes ont participé à l’Action Collective
d’Insertion (présence deux ou trois jours par
semaine au mas pour se re-mobiliser),
représentant   2.800 heures de présence.
21 autres ont été embauchées en Contrat à
Durée Déterminée d’Insertion, dans le cadre
du chantier d’insertion. Cela a constitué 8.112
heures de présence active. 
40 personnes relevaient du RSA 

... et de vos dons
Au 30 j u i n , dons e t co t i sa t i ons
représentaient 75.727 € (soit 13,8% des
recettes de la maison). 
Si l’on y ajoute les ventes et divers revenus
maison c’est 69.783 € supplémentaires
(so i t 12,7% des recettes) qui viennent
compléter nos ressources hors recettes
officielles institutionnelles. Au total c’est
donc plus du quart de notre budget que
nous assurons ensemble.
Dans ces temps plus difficile que nous
vivons, merci à tous (résidents, donateurs)
pour les efforts consentis pour maintenir à
la maison ce niveau de revenus sans
lesquels nous serions depuis déjà
longtemps hors course.
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Il faudrait encore ajouter à ces chiffres le
temps donné par les bénévoles pour remplir
un certain nombre de tâches dans la maison,
généralement évalué à 5 « équivalent temps
plein ».

DITS 
PAUVRES : Près de 2.430.000 de foyers
percevaient le RSA fin 2014. Un nombre
de bénéficiaires en augmentation de près
de 6% par rapport à l’année précédente. A
signaler également, une population des
allocataires qui se renouvelle de moins en
moins vite, le taux de rotation (11%) étant
en baisse constante depuis 2010.

Le JAS (196), avril 2015

Suite à un rapport du « Défenseur des
droits », L’UNICEF s’inquiète pour les
enfants vivant sur le sol français et le non
respect de leurs droits. Un sur cinq vit
sous le seuil de pauvreté (soit trois
millions) dont 30.000 sont sans domicile
fixe, 9.000 habitent des bidonvilles et
140.000 décrochent de l’école chaque
année.

(La Provence, 10 juin 2015)

VOL : L’ONG Oxfam révèle qu’en 2010
(dernière année pour laquelle des
d o n n é e s s o n t d i s p o n i b l e s ) d e s
multinationales et des investisseurs basés
dans les pays du G7 ont escroqué
l’Afrique de 6 milliards de dollars. Cette
somme correspond à plus du triple des
fonds nécessaires pour combler le déficit
de financement de la santé en Sierra
Leone, au Libéria et en Guinée, trois pays
dévastés par Ebola. En cause : la
manipulation des prix de transfert, une
astuce qui permet à une entreprise de
fixer artificiellement les prix auxquels ses
filiales s’échangent des biens ou des
services. Par ce biais, des firmes ont
soustrait à l’impôt 20 milliards de dollars
de bénéfices réalisés en Afrique (les 6
mi l l i a rds cor respondant au taux
d’imposition moyen des sociétés dans les
pays africains, 28%).

(Libération, 3 juin 2015)

VIOLENCE : « ‘ L’économie qui tue’ : elle
ne tranche pas de gorges, elle n’a pas
l’odeur du sang, de la poudre et de la
chair brûlée. Elle agit dans des salles
climatisées, dans des couloirs feutrés,
mais elle a la même férocité impudique
que la guer re . » (Marco Revel l i ,
sociologue et historien, 27 juin 2015)

« Tant que l’autre n’a pas reconnu que
j’étais un frère pour lui, il est difficile de le
rencontrer. »

(Jacques Gaillot)

LA VIE AU 
MAS 
Jean Farines. D’abord des nouvelles
de Jean. L’année 2015 n’aura pas été
son année . San té déc l inan te .
Interventions pour lui implanter des
petits ressorts dans les artères pour
améliorer sa circulation (avec un
résultat très moyen). Début mai il a
proposé sa démission du conseil
d’administration : les journées lu i
devenaient trop lourdes. Depuis il a été
hospitalisé à Carpentras pour tenter de
stabiliser son diabète. Mais tout semble
se dégrader assez rapidement. Marie-
France, sa femme, tient le choc. Mais
personne n’est très optimiste quant à la
suite des jours.

Karting. Cela devient comme une
bonne habitude. Le 23 mai, le Rotary
Club du Pont du Gard a offert au mas
le résultat de la recette faite autour
d’une journée de « kart »… auquel
quelques-uns du mas ont joyeusement
participé (ventes de produits, café
offert, conduite, etc.) Merci à vous qui
chaque année pensez à nous et ne
nous oubliez pas jusque dans ces
temps difficile pour tous et qui nous
seraient beaucoup plus difficiles sans
vos gestes de solidarité. 

« Lieux à vivre ». Fin mai, rencontre
des « lieux à vivre » à Lezan (30, pas
très loin d’Anduze), où nous avons été
magnifiquement accueillis par le
président de « La Gerbe » . A u
programme, la préparation de la fête de
VCM (pour 2016) autour du thème de
l’hospitalité (c’est l’angle choisi pour le
Gard pour exprimer quelque chose de
nos actions et de notre désir d’accueil).

Assemblée générale de l’association
D I R E .  C’est une association de
rencontre de l’interreligieux sur Avignon
e t s a « grande banlieue ». Une

nécessité en ces temps troublés où
chacun tente de se rassurer en
durcissant ses réflexes identitaires, tant
au niveau politique que religieux.
Jusqu’à l’extrême parfois, quand le
motif religieux n’est plus que l’occasion
de justifier repli identitaire, exclusions,
extorsions, meurtres et massacres.
Bien évidemment, il n’y a plus là rien
de religieux. Simplement des actes de
terreurs, des pratiques d’assassins
dont le seul but est le goût du pouvoir
absolu, l’enrichissement sans fin, le
goût du sang. Encore faut-il le dire et le
manifester.
Vous trouverez en pages jointe deux
textes qui tentent de dire cela : un écrit
par un journaliste. L’autre retravaillé
avec un ami dont le « cri » méritait
d’être entendu.

Visite. De l’école Saint Charles de
Sisteron, une grosse demi-douzaine de
jeunes (avec deux accompagnateurs)
sont venus passer la journée au mas.
Pour finir une année d’aumônerie où la
place des plus pauvres d’entre nous
avait été travaillée. Célébration, visite
du lieu sous la tutelle des Alain, repas
partagés ensemble… Il n’est jamais
trop tôt pour se rendre visite et mesurer
la part des autres à la table de nos
partages et de nos idées sur eux…
Merci à eux.

Fête à la « ferme Bezert ». Et il n’a
pas arrêté de pleuvoir. Cela n’a pas
empêché une centaine de personnes
de se retrouver dans la grange
attenante pour un temps de partage et
de convivialité. Partage sur les
conditions possibles d’existence d’un
accueil façon « lieu à vivre » dans cet
espace porteur d’une belle histoire
d’accueil qui nous a précédés.
Convivialité dans le repas partagé
ensuite qui a permis discussions
informelles et prises de rendez-vous
ultérieurs. Une bien belle soirée pour
continuer à « espérer » l’avenir d’un
lieu capable d’accueillir des personnes
en grandes difficultés dans l’élan d’un
nouveau « lieu à vivre ».

Ramadan.
« Parce qu’ils n’aimaient personne, ils
croyaient aimer Dieu », dit Péguy. Le
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mois sacré du Ramadan (qui se conclue
par une fête de partage) vient nous
rappeler que les croyants musulmans
sont, à cet égard, sur le même pied que
tous les autres croyants (contrairement
aux intégristes de tous poils, à Daech,
Boko Aram, etc.) : pas de découverte de
Dieu sans respect de l’homme et volonté
de nous amener ensemble sur le chemin
de cette fraternité signifiante. Trois jours
de jeûne partagé et rompu chaque soir
avec un couple ami, m’ont permis de
mieux mesurer encore cette aspiration
commune. Une expérience à élargir pour
l’an prochain, non pour nous convertir
mutuellement, mais pour réagir à l’air
malsain du temps présent et manifester
l’urgence d’un monde à construire
ensemble plutôt que de nous enfermer
dans le si lence complice d’une
xénophobie ordinaire qui ne dit pas son
nom. 

Fonds de dotation Joseph Persat. CA
et AG pour achever sa mise en place et
sa réorganisation (suite à l’éloignement
volontaire, pour cause de travail, du
précédent président). Deux actions ont
été inscrites à son programme : le rachat
d’un bout de terre limitrophe du Mas
(pour éviter les ennuis futurs au regard
d’une proximité avec un « public » bien
différent de celui du mas) et l’inscription
d’une aide au mas pour aider celles et
ceux qui sortent de Carles avec une
qualification (pour leur offrir les premiers
outils pour vivre hors du mas, dans la
perspective ouverte par Saint Vincent de
Paul : « Dès que quelqu'un a des forces
pour s'occuper, on lui achète quelques
outils conformes à sa profession et on
ne lui donne plus rien. »3

Abécédaire.
L a « chose » avance. Lentement.
Difficile de recueillir articles courts et
propositions de mots à joindre à ceux
déjà (pour partie) écrits. Nous redire
encore une fois que le texte est ouvert…
et que chacun peut avoir quelque chose
à exprimer sur la vie au Mas à travers un
de ses mots préférés. Une manière de
semer des petits cailloux pour mieux
nous y retrouver.

3 Cité par B. Pujo, Vincent de Paul, le
précurseur, Albin Michel, 1998, p, 229.

« Trop savoir que l’on sait est signe
d’ignorance, Et dire sa faiblesse est
signe de puissance ». (Jacques Grieu)

Naissance. Vrai bonheur de saluer la
naissance de Capucine qui est venue
agrandir le cercle de la famille
Cuendet : Betty et Edouard, ses
parents, Imanol et Siloé son frère et sa
sœur. 
Autre forme de naissance : celle de
Lucie Poublan (la fille d’Yves) qui a
célébré son entrée en catéchuménat
au tout début du mois de juillet, en vue
de son baptême programmé pour plus
tard.

Portes ouvertes
La journée « Portes Ouvertes » se
déroulera le dimanche 20 septembre,
de 10 heures à 18 heures.
Le programme complet de cette
manifestation sera diffusé début
septembre. Mais d’ores et déjà, nous
pouvons rappeler que, comme c’est
devenu habituel, les produits de Carles
seront proposés à la vente : fromages,
légumes, confitures, miel, huile d’olive. 
Nous vous attendons très nombreux
pour passer une belle et joyeuse
journée.

Pour prévenir les déceptions : nous
informons les amateurs d’huile d’olive
que la récolte 2014 ayant été plus que
modeste (comme ce fut le cas dans
tout le pays ainsi qu’en Espagne et
Italie), il n’y aura que peu d’huile à la
vente. Pour satisfaire le plus de monde
possible nous limiterons la quantité
pour chacun.   
Précisons que tout est mis en œuvre
pour neutral iser « la mouche »,
destructrice des récoltes pour que la
récolte 2015 soit à la hauteur de nos
espérances et du travail fourni par les
résidents, les salariés et les bénévoles.
    

POUR  
MEDITER	
  

On raconte qu’un noble soufi de
la ville de Sardhana, un jour qu’il
faisait visiter ses haras à un
voyageur de passage, entendit
son visiteur dire, dans un soupir
admiratif : « Etre aussi fortuné
que vous, voilà qui ferait mon
bonheur. » 
Cet homme ignorait les usages et
la noblesse du nawab. Il fut donc
étonné autant qu’émerveillé, à
l’instant où il prit congé, de
recevoir en or et en pierres
précieuses la fortune de ce
seigneur qui mit, dit-on, plus de
dix ans à retrouver la belle
aisance qu’il avait connu autrefois
connue. 
Or, comme on demandait à cet
homme de bien pourquoi il avait
fait un présent aussi fou à ce
voyageur oublié : « Par fidélité à
mes maîtres » , dit-il, et à leurs
traditions. Les soufis se donnent
la peine, parfois une peine infinie,
d’instruire des gens de bien
pauvre valeur. Pourquoi ? Parce
qu’ils nous le demandent. Il n’a
aucune autre raison. » Et i l
raconta cette histoire : « Un
jour » , dit-il, « Ali, le gendre du
Prophète, comme il combattait en
duel, brisa l’épée de l’ennemi. Le
désarmé, dans sa fureur, cria :
Que l’on m’en donne une autre !
Ali tendit sa propre épée.
L’homme s’étonna grandement :
Comment peux-tu donner ton
arme à celui qui veut te voir mort ?
C’est notre tradition, lui répondit
Ali. Il ne sera pas dit que
quelqu’un en ce monde m’ait
demandé en vain ce que je peux
donner. »

Henri Gougaud
Petits contes de sagesse
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UNE RECETTE
…et même deux !

AUBERGINES EN GIGOT : Il faut des
aubergines longues, assez grosses, fermes
et fraîches. Ces trois qualités conditionnent
la réussite du plat.
Ensuite, c’est très simple. Peler les
aubergines. Faire dans chacune une fente
assez profonde pour y glisser 1 petite
gousse d’ail coupée en 2 dans le sens de la
longueur. Ranger les aubergines dans un
plat allant au four. Arroser copieusement
d’huile d’olive fruitée. Saler, poivrer et mettre
à four doux pour 1 heure 30. Arroser avec le
jus une ou deux fois en cours de cuisson.
Prévoir de 3 à 4 aubergines par convive.

GRATIN DE COURGETTES : Prendre 6
courgettes moyennes jeunes, c'est-à-dire
d’un beau vert et très fermes, autant
d’oignons blancs. Les peler et les faire
blanchir (oignons et courgettes).
Après les avoir bien égouttés, les hacher
finement à la moulinette. Incorporer une
béchamel légère, du fromage râpé, 3 jaunes
d’œufs et 2 blancs battus en neige. Sel,
poivre et noix muscade.
Mettre dans un plat à gratin, arroser d’huile
d’olive vierge et couvrir de chapelure de
pain. Laisser cuire 20 minutes à four doux et
5 minutes sous le gril pour gratiner.

UN LIVRE
Sous la direction de Céline Braconnier et
Nonna Mayer, un livre : Les inaudibles,
Sciences PO Les Presses, mars 2015. A
partir d’une enquête réalisée lors de
l’élection de 2012 qui cherchait à mesurer
l’impact de la précarité sur les rapports des
individus au politique, à partir d’entretien
réalisés dans des centres d’accueil de jour
ou de distribution alimentaire. Ce livre
r a c o n t e l a f u i t e e n a v a n t d a n s
l’individualisme et la débrouille : être pauvre
n’est pas simple dans notre monde où les
comportements solidaires sont plutôt rares.
Deux éléments sont soulignées par les
auteures concernant la populat ion
interrogée : « tous ont un point commun :
chaque jour est un combat » ; et « ce qui
nous a frappées, c’est la proportion de gens
tombés dans la précarité et qui avaient
avant une vie tout à fait « normale ».

AGENDA 2015

3 septembre : A . G . d e l ’ U n i o n
Interrégionale des Lieux à vivre (à
Cavaldone)

 20 septembre : Portes Ouvertes au Mas.

26 septembre, 14h : rencontre des
groupes bibliques 

17h30 : célébration finale de la
semaine mondiale pour la Paix en
Palestine-Israël (« Dieu a abattu les murs
de séparation », Eph 2,14)

10 octobre, 10h-12h : préparation des 8ème

rencontre Joseph Persat.

N’oubliez pas…

Un stand présentant les produits du mas
de Carles est sur le marché de
Villeneuve-lez-Avignon, le jeudi matin.
Vos achats aident le mas à vivre.

Chaque samedi, des bénévoles vous
a c c u e i l l e n t à « l ’ espace des
Embrumes » : renseignements, vente,
découverte des dernières publications du
mas, etc.

Vous pouvez aider au financement de
l’association par le jeu du prélèvement
automatique. Chaque mois, une somme
fixe à prélever sur votre compte, à votre
discrétion. Si cela vous tente, un RIB,
au dos la somme mensuelle à
prélever. Le vice-président fera le
reste avec l’aide de la secrétaire ! 
Cela nous intéresse parce que ça
stabilise un peu la trésorerie de
l’association. 
Rappel : Pour les dons consentis aux
associations qui fournissent gratuitement des
repas ou des soins aux personnes en
difficulté ou contribuent à leur logement, la
réduction est égale à 75% des sommes
versées dans la limite de 526 €. Pour les
versements dépassant cette limite la
réduction est égale à 66% des sommes
versées dans la limite de 20% du revenu
imposable. Lorsque les dons dépassent la
limite des 20%, l’excédent est reporté sur les
cinq années suivantes et ouvre droit à la
réduction d’impôt dans les mêmes conditions.

Des livres… 
Histoire

Olivier Pety, La mésange et l’amandier :
Joseph Persat, a u s e r v i c e d e s
exclus, Ed. Cardère, 2013, 15 €.

Les Cahiers du mas de Carles 
n°1 : Joseph Persat, prêtre : célébration
des obsèques, Ed. Scriba, 1995, 12€.
n°2  « Gris Bleu », Cécile Rogeat et
Olivier Pety, 1998, Ed. Scriba, 12 €.

n° 3 : « Association Mas de Carles :
étapes… » , 2006-2009, Ed. Cardère,  6
€. 
n° 4 : actes 1ère Rencontre Joseph
Persat : « L’exclusion a changé de
visage… », L’Ephémère, 2006, 5 €.
n° 5 : actes des 2ème Rencontre Joseph
Persat : « Places et rôles respectifs des
institutions et des associations »,
L’Ephémère, 2006, 5 €.
n° 6 : actes des 4ème Rencontres
Joseph Persat : « Exclusion sociale et
spiritualité : question d’humanité ? »,
(avec la participation d’Olivier Le
Gendre), 2009, L’Ephémère, 10€.
n° 7 : actes des 5ème Rencontres
Joseph Persat : « Quand l’autre devient
étranger ». (avec la participation de Guy
Aurenche), 2011, l’Ephémère, 10 €.

Autres publications, (B. Lorenzato – O.
Pety), 
* Le pauvre, huitième sacrement, t.1 et
t.2,  (Médiaspaul, 2008,2009) - 19€ et
20,50€.
*  Promenade au jardin des Pères de
l’Eglise, Ed. Médiaspaul, 2012, 22€. 
* Promenade au jardin des Mères de
l’Eglise, Ed. Médiaspaul, 2014, 14€.
* Aux sources de l’Eglise de Provence,
ASCP, 2014, 22€.   

AUTORISATION DE PRELEVEMENT

J’autorise l’établissement teneur de mon
compte à prélever sur ce dernier, si la
si tuat ion le permet, le prélèvement
mensuel ordonné par l’association « Mas
de Carles » (joindre un R.I.B., svp).

NOM : ____________________________
Prénom : __________________________
Code Postal : _____________
ADRESSE :_________________________
________________________________
VILLE : ___________________________
Verse la somme de : _______________ 
tous les  ____________________  du mois
à c o m p t e r d u :
________________________

Nom et adresse postale du compte à
débiter
Nom : _____________________________
Adresse : __________________________
N° de Compte : _____________________
Code postal : ________________ 
Ville : _____________________________

Date :
Signature :
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MIGRANTS : 

Les situations sociales, économiques
et politiques de certains pays 
engendrent des flux migratoires vers 
l’Europe et vers la France. Afin de 
restreindre ces flux, l’Europe a défini 
une politique migratoire restrictive 
dans laquelle la France s’inscrit : 
multiplication des titres de courte 
durée, restriction de l’accès à une 
carte de résident de 10 ans, de plus 
en plus de délivrance de titres 
provisoires de séjours sans 
autorisation de travail, restriction des 
conditions de regroupement 
familial… ce qui contribue à une 
précarisation des migrants qui rend 
plus difficile leur parcours d’insertion 
et d’intégration.
Pour les demandeurs d’asile, la 
France est aujourd’hui en deçà des 
normes d’accueil pourtant minimales 
de la directive européenne du droit 
d’asile : manque d’accompagnement 
dans la demande d’asile, absence de
proposition d’hébergement, 
obligation de rédiger son récit de vie 
en langue française, procédures 
expéditives…..
(FNARS – Texte de présentation 
d’un colloque sur les migrants et leur 
statut)

NORMES : « Les élus nationaux 
soucieux de légitimer leur existences 
dans la production de textes ne 
cessent de s’attaquer à toutes les 
sphères de la liberté individuelle… 
Une dynamique d’autant plus 
inquiétante qu’elle ne cesse de 
contraindre sans rassurer pour 
autant. »

Jean-Louis Sanchez, Le JAS (196),
avril 2015

DRAME DE RICHES :

11.200 accidents de talons hauts
sont recensés chaque année aux
Etats-Unis. Depuis dix ans, les
chutes auraient même doublé :
123.355 ont été dénombrées entre
2002 et 2012, selon l’université
d’Alabama.

(Libération, 2 juin 2015)

GAUCHE / DROITE

Une politique économique de
gauche n’est donc pas une politique
a n t i - m a r c h é o u p r o -
interventionisme, ni une politique
qui nie l’existence des mécanismes
économiques. C’est une politique
qui cherche, pragmatiquement, les
meilleurs moyens de promouvoir
une réelle égalité des chances
demain et d’améliorer le sort des
plus défavorisés aujourd’hui. »
(Ioana Marinescu, Aider les pauvres

rend-t-il paresseux ?  Libération 9
juin 2015)
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